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Les batteries utilisables à bord des navires de plaisance 
appartiennent à quatre grandes familles.
Quelles sont les caractéristiques, usages conseillés, différences, 
avantages et inconvénients des différents modèles ?

Les systèmes présents sur les bateaux appartiennent aujourd’hui à l’un 
de ces quatre types :
1. Les batteries plomb à électrolyte liquide
2. Les batteries plomb AGM
3. Les batteries plomb à électrolyte gélifié
4. Les batteries lithium

1. Les batteries plomb à électrolyte liquide

Un élément de batterie plomb acide est un système électrochimique, 
clos, réversible (à l’inverse d’une pile) dans lequel baignent deux élec-
trodes séparées dans un liquide électrolytique.

Chaque élément comprend au moins deux plaques en plomb et oxyde 
de plomb (en réalité en alliage) constituant les pôles positifs et négatifs. 
Le couple oxydo-réducteur électrode / électrolyte génère un flux d’élec-
tron à travers le séparateur créant un courant continu entre les pôles 
de chaque élément. 

Les batteries au plomb ouvertes
Lors des cycles de charge de ces batteries, les températures engendrées 
évaporent en partie l’électrolyte mettant la batterie en danger. Il est 
donc indispensable de contrôler et remettre à niveau l’électrolyte pério-
diquement.
La faible épaisseur des plaques de plomb les rendent impropres aux lon-
gues décharges prolongées (utilisation batterie de service déconseillée).

Les batteries plomb fermées ou batteries « sans entretien »  
ou batteries VLRA
Ces batteries, très courantes constituent aujourd’hui l’essentiel des 
équipements montés pour le démarrage des véhicules thermiques 
légers. En effet, elles sont réputées demeurer « sans entretien » tout au 
long de leur durée de vie et ne possèdent pas d’orifice de remplissage 
mais des soupapes.
Elles sont assez légères et constituent de bonnes batteries de démar-
rage mais ne supportent pas les décharges profondes qui les détruisent 
rapidement.

Les différentes  
chimies des batteries

2. Les batteries plomb AGM

De quoi s’agit-il ?
Les plaques des batteries AGM sont au contact de sortes d’absorbeurs 
d’électrolyte en fibre de verre (le glass matt bien connu des réparateurs 
de coques en fibre de verre) stabilisant l’électrolyte. Les plaques de ces 
batteries peuvent être fines, pour produire des batteries de démarrage, 
ou au contraire, épaisses, pour produire des batteries de servitude.

Cette architecture « compacte » entraîne un poids plus élevé que sur 
une batterie plomb électrolyte liquide, mais autorise les batteries AGM 
à délivrer de plus fortes intensités instantanées comme au démarrage 
d’un moteur thermique.
Il est conseillé de protéger les batteries d’une décharge trop profonde 
via un Victron Energy Battery Protect, un appareil capable de décon-
necter les consommateurs DC.

Les batteries AGM « Deep cycle »
Dans ces batteries « Deep cycle » les plaques de plomb et d’oxyde de 
plomb sont beaucoup plus épaisses afin de pouvoir fournir longtemps 
une intensité de décharge relativement faible. Ce sont des batteries de 
service idéales. 

On retrouve aussi ces batteries dans certaines installations isolées 
comme des systèmes de pompages au Sahel ou certaines installations 
du STPB (phares et balises).

3. Les batteries plomb à électrolyte gélifié

Les batteries gel sont des batteries plomb électrolyte dans lesquelles ce 
dernier est stocké sous forme de gel silice.
Les plaques sont épaisses (Victron Gel Deep Cycle), en plomb et en 
oxyde de plomb...
Appartenant à la famille des batteries VRLA (Valve Regulated Lead 
Acid), les batteries à électrolyte gélifié offrent un nombre de cycle de 
charge – décharge assez élevé. Certaines sont données pour plus de 
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2500 cycles. En effet, le gel qui contient l’électrolyte transfère plus effi-
cacement la chaleur que les « absorbeurs » des batteries AGM. La flui-
dité des échanges thermiques à l’intérieur de la batterie maintient ses 
composants en bon état plus longtemps.
D’autre part, ces batteries peuvent être déchargées au-delà de 50 % de 
leur capacité jusqu’à 70 %.

Batteries plomb gel à plaques  
épaisses Victron Energy Deep Cycle gel

Tout comme sa cousine AGM, cette batterie présente d’intéressantes 
fonctionnalités de décharge lente. Ce critère est toutefois accentué 
encore dans les batteries GEL qui bien que plus lourdes et plus chères 
que les AGM sont parfaitement à l’aise en batterie de servitude.
D’un format plus maniable que les OPZV en 2V, elles s’installent sur 
toutes les unités, à voile et à moteur.
En revanche, la capacité de décharge instantanée (pouvoir de délivrance 
d’une intensité instantanée élevée comme pour le cas du démarrage de 
moteur thermique) est assez faible, ce qui n’en fait pas de bonnes can-
didates aux applications de démarrage, contrairement aux AGM, plus 
polyvalentes.

4. Les batteries lithium

Les batteries lithium les plus fréquemment utilisées dans le nautisme 
sont du type LiFePO4 (lithium, fer, phosphate).
C’est la chimie la plus stable et celle qu’a choisi Victron Energy pour ses 
batteries Superpack et Smart Lithium NG.

Légères, peu encombrantes, elles peuvent être déchargées très pro-
fondément sans dommage, se rechargent très rapidement, pour un 
nombre de cycles très élevé, sans que leur capacité ne varie avec l’inten-
sité de la décharge ! Seraient-ce des batteries idéales ? 

Fonctionnement
Un élément de batterie dite « lithium » est un accumulateur électrochi-
mique lithium fer phosphate dont la cathode est constituée de phos-
phate de fer lithié.
Ce type de batterie au lithium offre l’avantage de disposer d’une 
cathode très stable ne dégageant aucun oxygène, éliminant le risque 
d’incendie combiné avec le lithium.

Rendement et densité énergétique des batteries LiFePO4

Le rendement d’une batterie au plomb
Il est possible d’extraire, sur une batterie au plomb électrolyte, environ 
50 % de sa capacité.
C’est ce ratio qu’on nomme le rendement. Ceci signifie qu’on ne pourra 
extraire que 50Ah d’une batterie de 100 Ah. Mais l’extraction de 50 Ah 
de l’exemple précédent conduit à une décharge profonde, domma-
geable à la batterie en question. 

Le rendement d’une batterie au lithium
Les batteries au lithium, quant à elles, présentent un rendement de 
près de 98 %.
On peut ainsi disposer de 98 % de la capacité d’une telle batterie sans 
lui faire subir le moindre dommage ni amoindrir sa durée de vie.
La conséquence immédiate de cet avantage autorise les utilisateurs 
de batteries au lithium à embarquer des packs d’une capacité trois à 
quatre fois supérieure dans le volume qu’occupe un pack au plomb. Cet 
exemple démontre l’importante densité énergétique des batteries LFP.

Une capacité de décharge/charge élevée
Dès que l’on recharge une batterie plomb à une intensité supérieure à 
plus de 20 % de sa capacité, on l’endommage. Et lorsque l’on « tire » fort 
en décharge, la tension s’effondre. 
Rien de tel avec les batteries au lithium. Elles autorisent des charge-
ment et déchargement de très fortes intensité. 
C’est un immense avantage de cette chimie et les batteries Victron 
Superpack 12,8/100 et toutes les Victron NG sont capables de charger 
et décharger à 1C.

Le nombre de cycles élevé
Une batterie lithium utilisable sur un navire de plaisance comme la 
LFP Smart NG 12,8/200 de Victron garantit 2500 Cycles de décharge 
profonde (à près de 100 %) et plus de 5 000 cycles à 50 % de décharge.
La durée de vie de ces batteries s’avère ainsi nettement supérieure à 
tous les types de batteries au plomb du marché.

Le Battery Managing System (BMS)
Les cellules LiFePO4 sont très sensibles aux trop fortes variations de 
tension, de courant et de températures. Ainsi, une tension par cellule 
de moins de 2,5 V ou de plus de 4,2 V les endommagerait irrémédia-
blement.
Le BMS est un boîtier électronique qui va surveiller, lors de la charge, et 
la décharge, chaque cellule, afin de protéger la batterie.

Avec des batteries Victron Superpack NG, le BMS est externe, avec des 
Victron Energy Superpack, il est intégré à la batterie. Ces batteries sont 
parfaitement adaptées au remplacement “plug&play” des batteries gel 
par les LFP.

Les avantages des batteries lithium sautent aux yeux lorsqu’on les 
compare aux accumulateurs au plomb. L’intégration d’un BMS ne 
pose pas de problème particulier, si ce n’est la sophistication géné-
rale de l’installation. Mais cette sophistication ne marque-t-elle pas 
le progrès technique ? Les avantages de durée de vie, de capacité 
réelle, de poids, de vitesse de rechargement en font déjà des acces-
soires extrêmement utiles au plaisancier.  n


